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En continuation des index de De Partibus animalium (1990) et de De Historia animalium (2004), ce 

volume, qui comporte quatre parties, procure d’abord (A) le premier index entièrement lemmatisé de 

De Generatione animalium. Fondé sur l’édition de H. J. Drossaart Lulofs (OUP, 1965), il affiche, 

comme les deux précédents, toutes les formes du texte avec leur statut philologique (addition, citation, 

interpolation, correction, locus desperatus) et leurs références. Suivant en cela les différentes 

innovations introduites dans l’index de HA, il inclut des explicitations latines grammaticales (sur des 

points de morphologie ou de syntaxe) et lexicales (clarifiant les zoonymes, dont les homonymes). 

Outre les tableaux attendus de statistiques globales et les listes de fréquence (en ordre décroissant et en 

ordre alphabétique) dévolues aux lemmes de l’ensemble du vocabulaire (cf. index de HA et de PA), il 

est assorti 1) de listes de fréquence (en ordre décroissant et en ordre alphabétique) des zoonymes, 2) de 

listes complémentaires : lemmes de tous les mots du texte en ordre alphabétique inverse, zoonymes et 

dérivés, phytonymes, toponymes, noms de minéraux et métaux, théonymes et assimilés, 

anthroponymes (des noms de mois ne se lisent ni dans GA ni dans PA) en ordre alphabétique, ainsi que 

relevé des références de l’expression adverbiale ὡς ἐπὶ τὸ πολύ (hōs epi to polu) « en général ».  

Les trois grands traités « zoo- et biologiques » aristotéliciens sont concernés par la partie B. Elle est 

consacrée aux tableaux synoptiques des zoonymes, phytonymes, toponymes, noms de minéraux et 

métaux, théonymes et assimilés et anthroponymes propres à GA, HA, PA. Les lemmes, accompagnés 

des chiffres de fréquence, y figurent en ordre alphabétique. Ceux des zoonymes, —soit un recueil de 

611 termes—, sont de surcroît listés en fréquence décroissante et, dans les deux tableaux, les données 

extraites de De Incessu animalium, De Motu animalium et des Parva naturalia sont incorporées. 

Chaque vocable est pourvu, en plus de son explicitation lexicale latine, d’un code. Il distingue les 

zoonymes premiers (séparant zoologiquement les sortes ou groupes les uns des autres) et leurs 

éventuels synonymes des zoonymes seconds (séparant biologiquement, à l’intérieur d’une sorte ou 

d’un groupe, mâle et femelle, juvénile et adulte, etc.). 

La troisième partie (C) parachève l’index de PA (1990) en le dotant des listes analogues à celles qui 

ont été insérées à partir de l’index de HA : listes de fréquence (en ordre décroissant et en ordre 

alphabétique) des lemmes des zoonymes ; listes complémentaires, soit lemmes de tous les mots du 

texte en ordre alphabétique inverse, lemmes des zoonymes et dérivés, phytonymes, toponymes, noms 

de minéraux et métaux, théonymes et assimilés, anthroponymes en ordre alphabétique, ainsi que relevé 

des références de l’expression adverbiale ὡς ἐπὶ τὸ πολύ (hōs epi to polu) « en général ».  

Les corrections —grammaticales (s. v. γένεσις, γένος, ἐπιδήλως [genesis, genos, epidēlōs]) et lexi-

cales (s. v. ἡγεμών [hēgemōn])— requises par l’index de HA et les corrections grammaticales s. v. γέ-
νεσις, γένος (genesis, genos) dues à celui de PA sont réunies dans la dernière partie (D). Les six 

entrées rectifiées y sont intégralement réimprimées.  

Portant à son terme (pour le temps présent) le processus d’indexation des grands traités « zoo- et 

biologiques » d’Aristote, l’Index verborum de De GA et les trois parties adjointes, dont celle des 

tableaux synoptiques, visent à faciliter les recherches sur des aspects fondamentaux, encore trop 

délaissés, de la philosophie aristotélicienne et, partant, sur les connaissances zoologiques en Grèce 

ancienne et au-delà. 


